
Corrigés des exercices de révision

Exercice 1.

1. Les taux d’accroissement annuels sont
15 514 591 − 15 049 353

15 049 353 ≈ 3% 15 979 499 − 15 514 591
15 514 591 ≈ 3%

16 449 864 − 15 979 499
15 979 499 ≈ 3% 16 934 220 − 16 449 864

16 449 864 ≈ 3%

17 438 778 − 16 934 220
16 934 220 ≈ 3% 17 965 429 − 17 438 778

17 438 778 ≈ 3%

18 512 394 − 17 965 429
17 965 429 ≈ 3%

2. Les taux d’accroissement sont quasiment constants donc on peut parler de croissance
exponentielle pour la population malienne.

3. a. Comme les taux d’accroissement sont quasiment constants égaux à 3%, la suite u est
une suite géométrique de raison q = 1 + 3

100 = 1,03.
b. Pour tout entier naturel n, u(n) = u(0) × qn = 15 049 353 × 1,03n.
c. On a u(7) = 15 049 353 × 10,037 ≈ 18 508 806. Cette valeur est très proche de la

population malienne en 2017 (l’erreur est de l’ordre de 18 512 394−18 508 806
18 508 806 ≈ 0,02%.)

d. Comme 2025 − 2010 = 15, on peut estimer la population malienne en 2025 par
u(15) ≈ 23 446 402. Ainsi, dans ce modèle, on estime la population malienne à environ
23 450 000 habitants en 2025.

Exercice 2.
1. Étude de la population de Mumbaï en 2019

a. En 2019, la population de la ville de Mumbaï représente 13
24,4 ≈ 53% de la population

de son agglomération.
b. On sait que 24,4 millions d’habitants représentent 1,8% de la population donc la

population indienne en 2019 est environ 100
1,8 × 24 400 000 ≈ 1 355 000 000 habitants

c’est-à-dire environ 1,355 milliards d’habitants. La ville de Mumbaï représente environ
53
100 × 1,8

100 ≈ 0,95% de la population de l’Inde.
Autre méthode : La population de la ville de Mumbaï représente environ 13 000 000

1 355 000 000 ≈
0,95% de la population de l’Inde en 2019.

2. a. Nota Bene : l’énoncé devrait préciser qu’on prend l’origine du temps (en abscisse) en
1900. On obtient alors le graphique suivant.
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b. Les points sont relativement alignés donc on peut envisager un modèle linéaire.
c. Voir ci-dessus.
d. Comme 1900 est pris comme année 0, 1947 correspond à l’année 47 donc on peut

estimer la population de l’agglomération de Mumbaï au moment de l’indépendance à
0,02 × 47 + 0,8 = 1,74 millions d’habitants.

3. Si l’évolution avait continué ainsi, la population de l’agglomération de Mumbaï en 2019
aurait été de 0,02 × (2019 − 1900) + 0,8 = 3,18 millions d’habitants alors qu’elle était
de 24,4 millions d’habitants. Ainsi, on ne peut pas considérer que ce modèle est resté
valable (longtemps) après l’indépendance.

Exercice 3.
1. On voit que l’évolution suit deux tendances : une hausse de 1994 à 2007 puis une baisse

de 2008 à 2018. Pour estimer la population en 2020, on ne va considérer que les points à
partir de 2008.

2. Sur la courbe, on voit que les points sont relativement bien alignés de 2010 à 2018
car la courbe verte est quasiment rectiligne sur cette période. Prenons l’originie du
temps en 2010. La courbe passe approximativement par les points A(0, 95) et B(24,
40) (2018 − 2010 = 8) donc le coefficient directeur de la droite d’ajustement linéaire est
environ 40−95

8−0 ≈ −6,9. Son équation est donc la forme y = −6,9x + 95. Ainsi, l’équation
de la droite d’ajustement linéaire est environ y = −6,9x + 95.
On peut donc modéliser l’indice de population de verdiers à l’année 2010 + n par la suite
u définie par u(n) = −6,9n + 95.

3. Note Bene : il y a une coquille dans l’énoncé. On veut l’indice en 2020.
Dans ce modèle, on peut estimer l’indice en 2020 à u(10) = −6,9 × 10 + 95 = 26.



Exercice 4.

1. Les variations absolues sont :

16,4 − 14,3 = 2,1 18,9 − 16,4 = 2,5 22,1 − 18,9 = 3,2 25,4 − 22,1 = 3,3

et les variations relatives sont :
16,4 − 14,3

14,3 ≈ 15% 18,9 − 16,4
16,4 15% 22,1 − 18,9

18,9 = 17% 25,4 − 22,1
22,1 = 15%

On voit que les variations relatives sont relativement constantes, ce qui n’est pas le cas des
variations absolues donc le modèle exponentiel est plus adapté sur la période 1970-1990.

2. On voit que les taux d’accroissement sont environ constants à 15% donc on modélise
la population par une suite géométrique de raison 1 + 15

100 = 1,15. Cependant, ce taux
correspond à une évolution par période de 5 années donc u(n) modélise la population à
l’année 1970 + 5n (et non pas 1970 + n).

3. Comme 2020−1970
5 , dans ce modèle, on peut estimer la population algérienne en 2020 à

u(10) = 14,3 × 1,1510 ≈ 57,8 millions d’habitants.
4. Le résultat précédent n’est pas cohérent avec la réalité car on a une erreur de 57,8−43,4

43,4 ≈
33%.

5. a. Les variations absolues par période de 5 ans entre 1995 et 2010 sont :

30,8 − 28,5 = 2,3 32,9 − 30,8 = 2,1 35,7 − 32,9 = 2,8

Ces évolutions sont relativement constantes donc on peut opter pour un modèle
linéaire.

b. On modélise donc la population à l’année 1995 + 5n par une suite arithmétique
u. Comme raison de cette suite, on prend 2,3+2,1+2,8

3 = 2,4. Ainsi, pour tout entier
n, u(n) = 28,5 + 2,4n. Comme 2020−1995

5 = 5, on peut donc estimer la population
algérienne en 2020 à u(5) = 42,5 millions d’habitants.
Cette estimation est beaucoup plus proche de la réalité puisqu’on a un erreur de
seulement 43,4−42,5

43,4 ≈ 2%.


